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DEBUT OCTOBRE, LA TENDANCE GENERALE DE L’EVOLUTION DES PRIX DES CEREALES EST CARACTERISEE 

PAR UNE STABILITE DANS LES TROIS PAYS. 
 

1- PRIX DES CÉRÉALES : pour le sac de 100 kg, en FCFA (prix à la consommation) 

 
Comparatif du prix du mil début octobre 2019 : 

Prix par rapport au mois passé (septembre 2019) : 
0% à Ouaga, 0% à Bamako, 0% à Niamey 

Prix par rapport à l’année passée (octobre 2018) : 
-26% à Ouaga, -29% à Bamako,-3% à Niamey 

Par rapport à la moyenne des 5 dernières années (oct. 2014 – oct. 2018) : 
-21% à Ouaga, -33% à Bamako,-1% à Niamey 
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Point sur la situation alimentaire au Sahel (PSA) 

Bulletin mensuel d’information sur le prix des céréales : Niger - Mali - Burkina Faso 

Suivi de campagne n° 222 –  octobre 2019 

Archives du bulletin PSA >www.afriqueverte.org/index.cfm?srub=59 
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1-1 AcSSA Afrique Verte Niger  Source : SimAgri et Réseau des animateurs AcSSA 

Régions  Marchés de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs importé   

Zinder Dolé 42 000 18 000 16 000 16 000  

Maradi Grand marché 40 000 15 500 14 000 17 000  

Dosso Grand marché 44 000 18 000 19 000 17 000  

Tillabéry Tillabéry commune 40 000 21 000 16 500 16 000  

Agadez Marché de l’Est 44 000 21 000 20 500 24 000  

Niamey Katako 42 000 18 500 17 500 15 000  

Commentaire général : début octobre, la tendance générale de l’évolution des prix des céréales est variable selon les marchés 

et les produits. Pour les céréales sèches, ils sont globalement en baisse sur les marchés d’approvisionnement (Zinder, Maradi 
et Dosso) et stables sur les marchés de consommation (Niamey, Agadez et Tillabéry). Pour le riz, les prix sont stables sur tous 
les marchés, hormis Dosso (en hausse). Seuls deux cas de hausse ont été observés pour : i) le riz à Dosso (+5%) et ii) le 
sorgho à Niamey (+6%). Les variations à la baisse ont été enregistrées pour : a) le mil à Maradi (-6%), à Zinder (-5%) et à 
Dosso (-3%), b) le sorgho à Maradi (-7%) et à Zinder (-6%) et c) le maïs à Niamey et Tillabéry (-6%) et à Zinder (-3%). Ailleurs, 
les prix sont stables. L’analyse spatiale des prix classe toujours le marché d’Agadez au premier rang des marchés les plus 
chers, suivi de Tillabéry, Dosso, Zinder, Niamey et Maradi. L’analyse de l’évolution des prix en fonction des produits 
indique : i) pour le riz, hausse à Dosso et stabilité sur les autres marchés, ii) pour le mil, baisse à Zinder, Maradi et Dosso, 
stabilité sur les autres marchés, iii) pour le sorgho, hausse à Niamey, baisse à Maradi et Zinder, stabilité sur les autres 
marchés. Enfin, iv) pour le maïs, baisse à Niamey, Tillabéry et Zinder, stabilité sur les autres marchés. Comparés à début 
octobre 2018, les prix sont globalement en baisse pour les céréales sèches et en hausse pour le riz. Les variations par produit 
sont : i) pour le mil, baisse à Agadez (-11%), à Maradi et Niamey (-3%), stable à Dosso et Tillabéry et hausse à Zinder (+6%), ii) 
pour le sorgho, baisse sur tous les marchés, -26% à Maradi, -25% à Tillabéry, -20% à Zinder, -13% à Agadez et -10% à Dosso 
et Niamey, iii) pour le maïs, -25% à Niamey, -20% à Tillabéry, -6% à Dosso, + 6% à Maradi, stable à Zinder et Agadez et iv) 
pour le riz, +11% à Zinder, +10% à Dosso, +8% à Niamey, +2% à Agadez et stable à Maradi et Tillabéry. Comparés à la 
moyenne des 5 dernières années, les prix sont en baisse pour toutes les céréales, exception faite pour le riz à Niamey 
(+11%), à Dosso (+7%) et à Agadez (stable) et pour le maïs à Agadez (+5%). Les variations par produit sont : i) pour le mil, -
13% à Agadez, -6% à Tillabéry, -5% à Zinder, -3% à Dosso et -1% à Maradi et Niamey, ii) pour le sorgho, -24% à Tillabéry, -
18% à Maradi, -17% à Zinder et Agadez et -6% à Niamey et Dosso, iii) pour le maïs, -22% à Tillabéry, -18% à Niamey, -12% à 
Zinder et Dosso, -7% à Maradi et +5% à Agadez, et iv) pour le riz, -5% à Maradi, -2% à Zinder et Tillabéry, stable à Agadez, 

+7% à Dosso et +11% à Niamey. 
+
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Zinder Maradi Dosso Tillabery Agadez Niamey

Niamey : stabilité pour le riz et le 

mil, hausse pour le sorgho et 
baisse pour le maïs. 

Dosso : hausse pour le riz, baisse 

pour le mil et stabilité pour le 
sorgho et le maïs. 

Tillabéry : baisse pour le maïs et 

stabilité pour les autres produits. 

Zinder : stabilité pour le riz et 
baisse pour les céréales sèches.  

Maradi : stabilité pour le riz et le 

maïs, baisse pour le mil et le sorgho. 

Agadez : stabilité générale des prix 

des céréales.   
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1-2 AMASSA Afrique Verte Mali  Sources : OMA et réseau des animateurs AMASSA 

Régions Marchés de référence Riz local Riz importé Mil local Sorgho local Maïs local 
Bamako Bagadadji 35 000 32 500 13 500 11 500 11 500 

Kayes Kayes centre 40 000 30 000 19 000 15 000 13 000 

Sikasso Sikasso centre 34 000 34 000 15 000 11 000 10 000 

Ségou Ségou centre 35 000 - 12 000 12 000 12 000 

Mopti Mopti digue 32 500 32 500 16 000 14 000 13 000 

Gao Parcage 38 500 34 000 16 000 16 000 -  

Tombouctou Yoobouber 34 000 - 21 000 25 000 25 000 

Commentaire général : début octobre, la tendance générale de l’évolution des prix des céréales est stable, ponctuée par quelques 
variations tantôt à la baisse tantôt à la hausse. Les baisses ont été enregistrées pour : i) le mil à Ségou (-8%) ; ii) le sorgho à 
Ségou et Bamako (-8%) ; iii) le maïs à Sikasso (-9%) et iv) le riz local à Mopti (-4%). Deux cas de hausse ont été enregistrés pour 
le mil à Mopti (+3%) et pour le riz local à Ségou (+6%). 
L’analyse spatiale des prix fait ressortir que Ségou est le marché le moins cher pour le mil, Sikasso le moins cher pour le sorgho 
et le maïs, Mopti le moins cher pour le riz local et le marché de Kayes est le moins cher pour le riz importé. À l’inverse, 
Tombouctou reste le plus cher pour le mil, le sorgho et le maïs, Gao et Sikasso sont les plus chers pour le riz importé et Kayes le 
plus cher pour le riz local. On note l’absence du riz importé à Ségou et Tombouctou et du maïs à Gao. Comparés à début 
octobre 2018, à quelques cas près de stabilité, les prix sont en baisse pour toutes les céréales. Les variations par produit sont : a) 
pour le mil, baisse sur tous les marchés : à Sikasso et Ségou (-33%), à Mopti (-30%), à Bamako (-29%), à Gao (-27%), à Kayes (-
24%) et à Tombouctou (-19%), b) pour le sorgho, stable à Tombouctou et en baisse sur les autres marchés : à Bamako (-47%), à 
Sikasso (-45%), à Mopti (-42%), à Kayes (-40%) et à Ségou (-33%), c) pour le maïs, baisse à Ségou (-45%), à Kayes (-42%), à 
Mopti (-41%), à Bamako (-39%), à Sikasso (-33%) et stable à Tombouctou d) pour le riz local, baisse à Mopti (-19%), à 
Tombouctou (-15%), à Bamako et Kayes (-11%), à Sikasso et Ségou (-8%) et à Gao (-6%) e) pour le riz importé, absent à 
Tombouctou et Ségou, stable à Sikasso et Mopti, baisse à Kayes (-12%), à Gao (-9%) et à Bamako (-2%). Comparés à la 
moyenne des 5 dernières années, les prix sont globalement en baisse pour toutes les céréales sèches, à quelques exceptions 
près. Les variations par produits sont : a) pour le mil, baisse à Bamako et Ségou (-33%), à Sikasso (-25%), à Mopti (-23%), à Gao 
(-20%), à Kayes (-16%) et à Tombouctou (-12%), b) pour le sorgho, baisse à Bamako (-36%), à Sikasso (-35%), à Ségou (-31%), à 
Kayes (-27%), à Mopti (-26%), à Gao (-17%) et stable à Tombouctou, c) pour le maïs, baisse à Bamako, Sikasso et Ségou (-29%), 
à Kayes (-27%), à Mopti (-25%), stable à Tombouctou et absent à Gao, d) pour le riz local, baisse à Mopti (-11%), à Bamako (-8%), 
à Tombouctou (-6%), à Kayes (-5%), à Sikasso (-4%), à Ségou (-3%) et à Gao (-1%) enfin, e) pour le riz importé, stable à Bamako 

et baisse sur les autres marchés, à Gao (-5%), à Mopti et Kayes (-4%) et à Sikasso (-1%).  
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Evolution du prix du mil au Mali

Bamako Kayes Sikasso Ségou Mopti Gao Tombouctou

Bamako : baisse pour le 

sorgho et stabilité pour les 
autres céréales. 

Gao : absence du maïs et stabilité 

pour les autres produits. 

Ségou : absence du riz importé, stabilité pour le maïs, 

baisse pour le mil et le sorgho et hausse pour le riz local.  
 

Sikasso : baisse pour le maïs et stabilité pour les 
autres produits.  

Kayes : stabilité générale 
des prix des céréales. 

Mopti : baisse pour le riz local, hausse pour 
le mil et stabilité pour les autres céréales. 

Tombouctou : absence du riz 

importé et stabilité pour les autres 
produits. 
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1-3 APROSSA Afrique Verte Burkina  Source : Réseau des animateurs APROSSA 

Régions Marchés de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs local 

Ouagadougou Sankaryaré 35 000 16 000 11 000 11500 

Hauts Bassins (Bobo) Nienéta 40 000 16 500 10 000 11 000 

Mouhoun (Dédougou) Dédougou 36 000 15 000 10 000 10 000 

Kossi (Nouna) Grand Marché de Nouna 36 000 15 000 10 000 11 000 

Gourma (Fada) Fada N’Gourma 38 000 17 000 12 000 13 000 

Centre-Est (Tenkodogo) Pouytenga 42 000 14 500 12 500 12 000 

Sahel (Dori) Dori 35 000 19 000 14 000 13 500 

Bam (Kongoussi) Kongoussi 36 000 17 500 15 500 15 500 

Commentaire général : début octobre, l’évolution des prix des céréales est caractérisée par une stabilité. Toutefois, quelques 
variations ont été observées sur certains marchés. Les variations à la baisse ont été enregistrées pour : i) le mil, à Pouytenga (-
3%), ii) le sorgho, à Nouna (-5%) et à Pouytenga (-4%) et iii) le maïs à Nouna et Pouytenga (-4%). Deux cas de hausse ont été 
observés sur le marché de Bobo pour le maïs (+10%) et pour le sorgho (+5%). L’analyse spatiale des prix fait ressortir que 
les marchés les moins chers sont Ouagadougou et Dori pour le riz, Pouytenga pour le mil, Bobo, Dédougou et Nouna pour le 
sorgho et Dédougou pour le maïs. À l’inverse, Dori est le marché le plus cher pour le mil, Kongoussi est le plus cher pour le 
sorgho et le maïs. Le marché de Pouytenga conserve sa place de marché le plus cher pour le riz. Comparés à début octobre 
2018, les prix sont variables pour le riz et en baisse pour les céréales sèches. Les variations par produit sont : pour le riz, baisse 

à Dédougou et Nouna (-10%) et à Kongoussi (-8%), hausse à Dori (+3%) et à Pouytenga (+2%) et stabilité sur les autres 
marchés; pour le mil, baisse sur tous les marchés : -29% à Nouna ; -28% à Pouytenga, -27% à Bobo, -26% à Ouagadougou, -
24% à Dori, -23% à Dédougou, -19% à Fada et -3% à Kongoussi ; pour le sorgho, baisse à Bobo (-50%), à Nouna (-46%), à 

Fada (-37%), à Dori (-36%), à Ouagadougou (-35%), à Dédougou (-33%), à Pouytenga (-31%) et à Kongoussi (-14%). Enfin, 
pour le maïs, baisse sur tous les marchés : à Dédougou (-35%), à Bobo (-33%), à Nouna (-31%), à Fada (-30%), à Dori (-29%), 
à Ouagadougou (-26%), à Pouytenga (-25%) et à Kongoussi (-14%).Comparés à la moyenne des 5 dernières années, les prix 
sont en baisse pour les céréales sèches et variables pour le riz. Les variations par produit sont : i) pour le riz, (-16%) à Dori, (-
10%) à Dédougou et Nouna, (-4%) à Kongoussi), (+1%) à Ouagadougou et Pouytenga et stables à Bobo et Fada, ii) pour le mil, 

baisse sur tous les marchés : à Pouytenga et Dori (-22%), à Ouagadougou (-21%), à Nouna (-19%), à Dédougou (-18%) ; à 
Bobo et Fada (-14%) et à Kongoussi (-2%), iii) pour le sorgho, baisse à Bobo (-38%), à Nouna (-36%), à Dori (-35%), à 
Ouagadougou et Dédougou (-30%), à Fada (-29%), à Pouytenga (-22%) et à Kongoussi (-8%) et, iv) pour le maïs, baisse : à 

Dori (-31%), à Dédougou (-28%), à Ouagadougou et Bobo (-25%), à Nouna et Pouytenga (-24%), à Fada (-19%) et à Kongoussi 
(-10%). 
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FCFA/100 Kg Evolution du prix du mil au Burkina 

Ouagadougou Bobo Dédougou Nouna Fada Tenkodogo Dori Kongoussi 

Gourma : stabilité 

générale des prix des 
céréales. 

. 

 

Kossi : stabilité pour le riz et le mil, 

baisse pour le sorgho et le maïs. 

. 

 

Hauts-Bassins : stabilité pour le riz 

et le mil, hausse pour le sorgho et 
le maïs. 

Centre-Est : stabilité pour le riz, 

baisse pour les céréales sèches. 

Ouagadougou : stabilité 

générale des prix des 
produits. 

Mouhoun : stabilité générale des prix 
des céréales. 

Bam : stabilité générale des prix 

des produits. 

 

Sahel : stabilité générale des prix 

des céréales. 
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2- État de la sécurité alimentaire dans les pays 

AcSSA - Niger 

Début octobre la situation alimentaire reste globalement bonne dans l’ensemble, hors des zones de conflits dans les régions de Diffa, 
Maradi, Tahoua et Tillabéry. Les marchés sont bien approvisionnés notamment en céréales importées et les opérations de distribution 
gratuites, en faveur des personnes vulnérables ou sinistrées par les inondations, se sont poursuivies au cours du mois de septembre. 
Les prix sont globalement stables voire même à la baisse sur certains marchés des principales zones agricoles  (Dosso, Maradi et 
Zinder). Le démarrage des travaux de récoltes du mil et de Niébé dans la bande agricole du pays, renforce la situation alimentaire. 
Toutefois, la situation d’insécurité qui prévaut dans certaines zones du pays rend les conditions de vie des populations difficiles et 
augure une situation alimentaire précaire pour certains producteurs qui n’ont pas mis en valeur leurs terres (Diffa) ou pour qui la 
campagne agricole 2019 n’a pas été prometteuse (Ayorou en région de Tillabéry).  
Agadez : la situation alimentaire reste globalement bonne et stable par rapport au mois précédent. Elle se caractérise par une 

stabilité des prix, un bon approvisionnement des principaux marchés en céréales (mil, maïs, riz, sorgho) et autres produits 
alimentaires.  
Zinder : la situation alimentaire reste globalement bonne dans la région. Elle se traduit par un début de récoltes du mil et du niébé 

dans la zone agricole de la région et un bon niveau d’approvisionnement des marchés en céréales. Les prix des céréales sèches sont 
en baisse par rapport au mois précédent.  
Maradi : la situation alimentaire reste satisfaisante dans la région. Les marchés sont relativement bien approvisionnés en céréales 

locales et importées Le début de récolte de certains produits (mil, niébé) dans la quasi totalité de la région renforce la sécurité 
alimentaire et induit une baisse des prix des céréales locales, en dépit de la fermeture partielle de la frontière avec le Nigéria. 
Tillabéry : en dépit de l’insécurité persistante dans les zones frontalières avec le Mali et le Burkina, la situation alimentaire est 

globalement calme. On observe, un début de récolte du mil dans plusieurs zones de la région. Les marchés sont bien approvisionnés 
en céréales importées et les prix sont stables par rapport au mois précédent.  
Dosso : la situation alimentaire est globalement bonne dans la région. Les marchés sont relativement bien approvisionnés en 

productions locales et importées. Les travaux de récolte en cours dans la région renforcent la situation alimentaire. 

AMASSA – Mali 

Début octobre, la situation alimentaire reste globalement normale. Elle connaît même une amélioration par endroits grâce aux 
premières récoltes et aux appuis humanitaires de l’État et de ses partenaires. L’approvisionnement des marchés en céréales est 
suffisant partout dans le pays avec toutefois des niveaux faibles par endroits. Les prix des céréales sont globalement stables. Les 
ventes d’intervention du gouvernement et les récoltes de contre-saison de riz en cours améliorent la disponibilité en céréales.  
Par ailleurs, les perspectives de productions agricoles sont jugées globalement moyennes à bonnes. Néanmoins, la crise sécuri taire 
(attaques terroristes et conflits intercommunautaires) persistante constitue un facteur aggravant la vulnérabilité alimentaire et 
nutritionnelle des ménages, notamment dans le centre du pays. Cette crise sécuritaire a pour corollaires : la fragilisation des moyens 
d’existence des ménages (activités agricoles, accès aux pâturages), la perturbation du fonctionnement des marchés et des opérations 
d’assistance humanitaire et le dysfonctionnement des services sociaux de base. 
Bamako : la situation alimentaire globalement normale s’améliore légèrement avec de nouvelles productions. Les disponibilités 

alimentaires sont assez importantes en céréales et autres produits alimentaires pour faire face aux besoins des populations.  
Kayes : la situation demeure normale dans la région. Les disponibilités céréalières demeurent suffisantes pour faire face aux besoins. 

Les stocks familiaux et communautaires sont moyens. Le stock public SNS OPAM, en baisse, est de 858,7 tonnes de sorgho local et 
8 000 tonnes de riz importé. Le stock d’intervention est de 16,7 tonnes de mil/sorgho en vente à 18 500 FCFA/sac. 
Sikasso : la situation alimentaire demeure normale et est en amélioration avec les premières récoltes de maïs dans la zone. Ces 

disponibilités en céréales locales sont renforcées par les légumineuses, tubercules, légumes et la production laitière.   
Ségou : la situation alimentaire demeure satisfaisante à travers la région. Elle reste marquée par des disponibilités céréalières 

importantes issues de la campagne antérieure et renforcée par les nouvelles récoltes de fonio et autres légumineuses. Les habitudes 
alimentaires restent inchangées.  
Mopti : la situation alimentaire est marquée par des poches localisées de difficultés alimentaires, des cas de déplacées et l’insécurité 

persistante. Les actions humanitaires de l’État et des partenaires se poursuivent afin de limiter la dégradation de la situation.  
Gao : la situation alimentaire est moyenne et marquée par des disponibilités céréalières faibles mais suffisantes pour satisfaire les 

besoins des populations. L’approvisionnement du marché continue à être affecté par la situation sécuritaire.  
Tombouctou : la situation alimentaire, dans son ensemble demeure moyenne. Les offres en céréales sont globalement moyennes à 

faibles avec une tendance à l’amélioration grâce à la crue amorcée facilitant le transport et l’approvisionnement du marché.   

APROSSA – Burkina 

Début octobre, la situation alimentaire est globalement satisfaisante. Elle est caractérisée par une disponibilité des céréales sur les 
marchés et une faible demande, d’où la stabilité voire la baisse des prix. On constate aussi la présence de nouveaux produits issus de 
la campagne 2019, sur les marchés et dans les ménages. La situation est renforcée par l’action conjuguée des boutiques témoins et 
des appuis des partenaires humanitaires dans certaines régions. Toutefois, la situation sécuritaire rend certaines zones inaccessibles 
et impacte leur d’approvisionnement en céréales. Aussi, de nombreux déplacés venant des zones insécuritaires sont enregistrés dans 
les zones relativement sécurisées créant ainsi une instabilité au plan alimentaire.  
Hauts Bassins : la situation alimentaire est satisfaisante dans la région. Elle se traduit par une disponibilité des céréales sur le 

marché et leur accessibilité aux ménages. 
Mouhoun : la situation alimentaire et nutritionnelle des ménages est toujours satisfaisante dans l’ensemble. Elle se traduit par une 

disponibilité des céréales sur le marché et à des prix accessibles. Cette situation est renforcée par la présence d’autres produits tels 
que les tubercules, les fruits et légumes, contribuant à améliorer la situation alimentaire des ménages.  
Gourma : la situation alimentaire et nutritionnelle des ménages est globalement satisfaisante. Elle se traduit par un niveau stable des 

stocks familiaux et par une disponibilité des céréales sur le marché. On note également la présence de plus en plus massive de 
produits frais (notamment maraichers) qui permettent aux producteurs de diversifier leur alimentation et aussi d’acquérir des revenus. 
Centre-Est : la situation alimentaire est bonne dans l’ensemble. On note une disponibilité des céréales sur le marché y compris les 

produits issus de nouvelles récoltes de la campagne 2019. 
Sahel : la situation alimentaire est jugée globalement normale. Cependant, elle connaît des perturbations liées à l’insécurité qui sévit 

de jour en jour dans la région. Certains ménages arrivent à accéder aux céréales grâce aux aides des partenaires humanitaires. 
Centre-Nord : la situation alimentaire est jugée bonne dans l’ensemble dans la mesure où les ménages arrivent à assurer au moins 

deux repas par jour. Elle se traduit par une disponibilité moyenne des céréales tant au niveau des ménages que sur le marché. Dans 
certaines zones, on assiste à un déplacement de la population dû aux questions sécuritaires. 
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3- Campagne agricole 

Niger 

La situation pluviométrique : la troisième décade de septembre 2019 a été caractérisée par une pluviométrie faible à modérée 

voire nulle par endroit sur la bande agricole. Le cumul décadaire a varié entre 0 et 50 mm sur les postes suivis. Le cumul 
pluviométrique saisonnier au 30 septembre 2019 varie entre 200 et 1033 mm dans la bande agricole. Comparé à celui de 
l’année passée à la même date et à la moyenne établie sur la période 1981- 2010, ce cumul est respectivement excédentaire 
sur 70% et 62% des postes suivis. 
La situation des cultures :  

On observe une généralisation de la maturité aussi bien des cultures céréalières (mil et sorgho) que des cultures de rente (niébé 
et l’arachide). La situation phénologique des cultures montre qu’au plan national le mil est à dominance à la maturité (61%) avec 
comme stade le moins avancé la montaison (1%). Pour le sorgho, le stade le plus avancé est aussi la maturité (18%), avec 
comme stade dominant la floraison (31%) et le moins avancé, la montaison (8%).  
Pour les cultures de rente, le niébé est à dominance à la maturité au niveau de toutes les régions du pays. L’arachide est à 
dominance à la formation des gousses avec comme stade le plus avancé la maturité observée dans toutes les régions.  
La situation phytosanitaire est caractérisée par :  

 Attaques de sautériaux à dominance Oedaleus senegalensis (Criquet sénégalais) dans les départements de Gouré, 
Damagaram Takaya, Belbédji, Tanout, Bosso, Maïné Soroa, N’guigmi, Bouza, Konni, Dakoro, Bermo, Takiéta, Gothèye, Ayorou, 
Bankilaré, Téra, Torodi, Madaoua, Malbaza, Tahoua, Tessaoua, Gazaoua et Tchirozérine ;  

 Persistance des attaques d’insectes floricoles sur le mil dans les départements de Téra, Ballèyara, Filingué, Ouallam, 
Gothèye, Banibangou, Tillabéri, Boboye, Dioundiou, Dosso, Loga, Falmey, Illéla, Gazaoua, Guidan Roumdji, Dungass et Tibiri ;  

 Manifestation de la chenille mineuse de l’épi du mil dans les départements de Bankilaré, Gothèye, Téra, Filingué et dans la 
commune III de Niamey ;  

 Attaques de cicadelles sur le sorgho dans le département de Madaoua ;  

 Attaques de pucerons, thrips et punaises sur les légumineuses (niébé et arachide) dans les départements de Gouré, 
Damagaram Takaya, Zinder (ville), Abala, Bosso, Maïné Soroa, Madaoua, Tahoua (ville), Gazaoua, Madarounfa, Dakoro et 
Maradi (ville) ;  

 Manifestations d’oiseaux granivores dans les départements de Bagaroua et Gouré  
(source Bulletin N°12 GPT– Niger) ; 
Sur les périmètres rizicoles irrigués, situés le long du fleuve Niger, le stade dominant du riz de la campagne agricole de saison 
d’hivernage 2019 est l’épiaison. 

Mali 

La campagne agricole 2019 – 2020 se poursuit dans des conditions plus ou moins bonnes. Elle a été marquée par l’insuffisance 
des pluies en début de saison et l’insécurité qui ont réduit les réalisations en culture dans certaines zones du pays par rapport à 
la campagne précédente. D’autre part, des difficultés d’accès aux intrants agricoles ont été observées. 
Sur le plan pluviométrique, on note actuellement une baisse d’intensité des pluies avec des hauteurs de plus en plus faibles,  
enregistrées par endroit, dans les zones agricoles Sud du pays particulièrement dans le Sahel occidental. Le cumul 
pluviométrique est globalement normal à excédentaire dans le pays mais reste déficitaire à très déficitaire au Nord des régions 
de Kayes, de Tombouctou, l’Est de Ménaka et dans les cercles de Mopti, Tenenkou et Bandiagara. 
Au regard de la situation, la campagne 2019 - 2020 augure des perspectives de productions vivrières globalement moyennes à 
bonnes. Les premières récoltes ont commencé pour certaines cultures comme l’arachide, le niébé, le fonio et le maïs. 

Les conditions générales d’élevage restent dans l’ensemble bien reconstituées en cette période avec des pâturages bien fournis 
et des points d’abreuvement suffisamment gorgés d’eau à travers le pays. Toutefois des zones de faibles pâturages sont 
signalées dans le Sahel occidental de Kayes et Koulikoro. 

Burkina 

Début octobre les activités majeures de la campagne agricole restent dominées par les travaux d’entretien des cultures tels que 
le sarclage, l’application des engrais chimiques, le traitement phytosanitaire. 

Le stade de développement végétatif des cultures est jugé de bon à moyen dans l’ensemble mais avec des disparités d’une 
localité à une autre surtout pour les semis tardifs. Les poches de sècheresse ont été enregistrées au cours du mois de 
septembre jouant ainsi sur l’évolution des plants et voire leur assèchement par endroits. Le stade de développement végétatif 
des cultures est pour la plupart à l’épiaison. Cependant, on observe un début de maturité et de récolte pour le maïs, le niébé, le 
sésame, l’arachide.  

On note la présence des chenilles légionnaires dans certaines exploitations agricoles notamment dans la Boucle du Mouhoun et 
à l’Est. 

La situation alimentaire du bétail est bonne car le pâturage bien reconstitué. Sur le plan hydrologique, on note le niveau 
satisfaisant de remplissage des points et cours d’eau. 

Dans certaines localités des régions du Sahel, de l’Est, du Nord et du Centre-Nord, on observe un déplacement des 
producteurs, de la population pour des raisons liées à l’insécurité grandissante.  
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4- Actions du gouvernement, des organismes internationaux et des ONG (non exhaustif) 

Niger 

Actions d’urgence : 

 Poursuite des opérations d’assistance en faveur des populations des régions de Diffa, Tillabéry, Tahoua et Maradi affectées 
par l’insécurité transfrontalière avec le Mali, le Burkina, le Nigéria et les pays riverains du bassin du lac Tchad (distributions de 
vivres, abris et kits NFI, etc.).  

 Distributions gratuites ciblées de vivres par l’État et les partenaires au profit des populations des zones déclarées déficitaires 
et vulnérables, identifiées dans les différentes régions du pays.  

Actions de développement :  

 Poursuite et fin de la cession des stocks au niveau des banques céréalières en faveur de leurs membres.  

 Deux appuis du Japon au secteur agricole pour plus de 7 milliards de Francs CFA. Un premier appui d’un montant de 6 
milliards est relatif à l’acquisition d’équipements au profit de l’ONAHA (Office National des Aménagements Hydro Agricoles). 
Le deuxième appui portant sur 1,5 milliard concerne une aide alimentaire en riz.  

 Actions à venir : retenons que la 11ème Edition du SAFEM (Salon de l’Artisanat pour la femme) aura lieu à Niamey du 29 

novembre au 8 décembre 2019. Au total, 1 800 exposants et 150 000 visiteurs de 35 pays sont attendus.  

Mali 

Actions d’urgence :   

 Poursuite des ventes d’intervention à l’OPAM au niveau des zones déficitaires de Kayes, Tombouctou et Gao. 

 27 septembre, le Commissariat à la Sécurité Alimentaire a lancé une distribution alimentaire gratuite portant sur 999 tonnes 

de céréales destinée aux populations vulnérables identifiées dans la capitale et aux personnes ayant quitté leurs terroirs du 
fait de l’insécurité. Pour plus d’infos : https://www.lessor.site/securite-alimentaire-des-vivres-pour-les-familles-vulnerables.html  

 9 octobre 2019, le Japon a autorisé à la demande du gouvernement du Mali, la distribution exceptionnelle à titre gratuit, de 1 

200 tonnes du riz japonais au lieu de leur mise en vente dans le marché commercial institutionnellement programmé. Pour 
plus de détails : http://malijet.com/communiques-de-presse/234082-communique-de-presse-conjoint-1-200-tonnes-du-riz-
japonais-distr.html  

Actions de développement :  

 12 septembre : Un atelier diagnostic de l’interprofession pomme de terre du Mali pour booster la production. Pour plus 

d’infos, voir : https://maliactu.net/mali-filiere-pomme-de-terre-au-mali-en-quete-de-strategie-pour-booster-la-production/  

 13 septembre : Remise des matériels et équipements aux producteurs agricoles par le Ministère de l’Agriculture dans le 

cadre de la mise en œuvre du Programme d’appui au sous-secteur de l’irrigation de proximité (PASSIP/REAGIR) de la 
Coopération allemande. Pour plus d’infos, voir : https://maliactu.net/mali-agriculture-des-equipements-et-materiels-pour-
des-producteurs/ 

 27 septembre, Tenue de la première session du Comité de pilotage du projet de financement inclusif des filières agricoles 

au Mali (projet Inclusif). Pour plus d’infos : https://www.lessor.site/projet-inclusif-faciliter-lacces-au-credit-pour-le-monde-
rural.html  

 3 octobre, Lancement au Mali du Projet d’appui à la transition agro-écologique (PATAE). Pour d’amples informations : 

https://www.lessor.site/agriculture-et-changement-climatique-le-mali-prend-le-train-de-la-transition-agro-ecologique.html  

 7 octobre : Tenue de la première session du Comité de pilotage du Mécanisme de refinancement des systèmes financiers 

décentralisés (MEREF/SFD). Pour plus de détails : https://www.lessor.site/mecanisme-de-refinancement-des-systemes-
financiers-decentralises-13-milliard-de-fcfa-sous-forme-de-depot-a-court-terme.html 

Burkina Faso 

Actions d’urgence :  

 Poursuite des actions des partenaires humanitaires au profit des populations et des ménages vulnérables. 

Actions de développement : 

 Mission de suivi la campagne agricole 2019-2020 dans la province de la Komondjari du Gouverneur de la région de l’Est, le 
Colonel Saidou Toussaint Prospère Sanou, le mardi 24 septembre 2019 à Oué dans la commune de Gayéri. 

 Campagne agricole humide 2019-2020 : De bonnes perspectives dans les Cascades et les Hauts-Bassins. Lire la suite 
>https://lefaso.net/spip.php?article92153 

 Filière sésame : Un plaidoyer dans les Hauts-Bassins pour l’amélioration du cadre politique et réglementaire de la filière. Lire 
la suite >https://lefaso.net/spip.php?article92151 

 Situation humanitaire dans le Centre-Nord : Le Cadre de concertation régional à la recherche de mesures urgentes. Lire la 
suite >https://lefaso.net/spip.php?article92077 

 Agriculture : La Banque mondiale prête plus de 100 milliards de FCFA au Burkina Faso. Lire la suite 
>https://lefaso.net/spip.php?article92152 

 Campagne agricole dans le Sud-Ouest : « Avec deux ou trois pluies, nous pensons faire de bons rendements ». Lire la suite 
>https://lefaso.net/spip.php?article92271 

 Filière sésame : Le PAPFA enseigne les bonnes techniques culturales aux femmes du Kénédougou. Lire la suite 
>https://lefaso.net/spip.php?article92412 

 Projet d’aménagement et de valorisation de la plaine de la Léraba : La BAD apporte 21 milliards de F CFA. Lire la suite 
>https://lefaso.net/spip.php?article92435 

 10e édition des journées agro-alimentaires : elle se tiendra du 4 au 11 novembre 2019. Lire la suite 
>http://lesechosdufaso.net/10-e-edition-journees-agro-alimentaires-se-tiendra-4-11-novembre-
2019/?fbclid=IwAR0BVAA2hHBzEsBNdSKNhj5k_47V_PRnJnzswqrRK72dryBvqFo2keErPB8 

  

https://www.lessor.site/securite-alimentaire-des-vivres-pour-les-familles-vulnerables.html
http://malijet.com/communiques-de-presse/234082-communique-de-presse-conjoint-1-200-tonnes-du-riz-japonais-distr.html
http://malijet.com/communiques-de-presse/234082-communique-de-presse-conjoint-1-200-tonnes-du-riz-japonais-distr.html
https://maliactu.net/mali-filiere-pomme-de-terre-au-mali-en-quete-de-strategie-pour-booster-la-production/
https://maliactu.net/mali-agriculture-des-equipements-et-materiels-pour-des-producteurs/
https://maliactu.net/mali-agriculture-des-equipements-et-materiels-pour-des-producteurs/
https://www.lessor.site/projet-inclusif-faciliter-lacces-au-credit-pour-le-monde-rural.html
https://www.lessor.site/projet-inclusif-faciliter-lacces-au-credit-pour-le-monde-rural.html
https://www.lessor.site/agriculture-et-changement-climatique-le-mali-prend-le-train-de-la-transition-agro-ecologique.html
https://www.lessor.site/mecanisme-de-refinancement-des-systemes-financiers-decentralises-13-milliard-de-fcfa-sous-forme-de-depot-a-court-terme.html
https://www.lessor.site/mecanisme-de-refinancement-des-systemes-financiers-decentralises-13-milliard-de-fcfa-sous-forme-de-depot-a-court-terme.html
https://lefaso.net/spip.php?article92153
https://lefaso.net/spip.php?article92151
https://lefaso.net/spip.php?article92077
https://lefaso.net/spip.php?article92152
https://lefaso.net/spip.php?article92271
https://lefaso.net/spip.php?article92412
https://lefaso.net/spip.php?article92435
http://lesechosdufaso.net/10-e-edition-journees-agro-alimentaires-se-tiendra-4-11-novembre-2019/?fbclid=IwAR0BVAA2hHBzEsBNdSKNhj5k_47V_PRnJnzswqrRK72dryBvqFo2keErPB8
http://lesechosdufaso.net/10-e-edition-journees-agro-alimentaires-se-tiendra-4-11-novembre-2019/?fbclid=IwAR0BVAA2hHBzEsBNdSKNhj5k_47V_PRnJnzswqrRK72dryBvqFo2keErPB8
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5- Actions menées (septembre 2019) 

AcSSA – Niger 

Formations: 

Formation sur l’Acte Uniforme relatif au droit des sociétés 
coopératives- OHADA : 3 sessions en faveur des animateurs endogènes 
des faitières d’Agadez et de Zinder et des membres des UT à Tillabéry.  

 Une session à Agadez du 27 au 28 septembre pour 06 participants. 

 Une session à Zinder du 02 au 03 octobre, pour 14 participants. 

 Une session à Say pour 30 femmes transformatrices membres de 05 UT 
de Say, Kollo et Tillabéry. 

Formation des responsables des GIE sur la mobilisation des ressources 
internes et externes 

 1 session à Zinder du 27 au 28 septembre pour 30 participants dont 9 
femmes. 

Formation des promoteurs de MER (micro-entreprises rurales) : 2 
sessions : 

 Une session sur le Plan d’affaires à Maradi du 25 au  26 septembre pour 
25 promoteurs (dont 12 femmes) de MER (Tessaoua, Sabon Machi, Guidan 
Roumdji, Tchadoua, et Djirataoua).   

 Une session sur la comptabilité simplifiée à Maradi du 28 au 29 septembre 
pour 22 promoteurs (dont 6 femmes) de MER (Tessaoua, Sabon Machi, 
Guidan Roumdji, Tchadoua, et Djirataoua). 

Lutte contre la chenille légionnaire d’automne (CLA)  

 8 sessions de formation au bénéfice de 160 producteurs de 8 communes 
de la région de Tillabéry.  

 Atelier de partage de la législation relative aux GIE, à Tchadoua (Maradi) 
le 29 septembre. 

SIM: 

 Collecte des flux sur les marchés de demi-gros et 
plateformes de commercialisation à Maradi, Tahoua et 
Zinder. 

 Collecte des flux transfrontaliers de produits agricoles 
entre le Niger et le Nigeria, à travers six points de 
collecte. 

Appui-conseil : 

 Accompagnement des paysans démonstrateurs et 
multiplicateurs de semences dans la région de Tillabéry. 

 Information, sensibilisation et identification des 
promoteurs des Micro-Entreprises Rurales (MER) dans 
les régions de Maradi, Tahoua et Zinder. 

 Suivi de la production au niveau des Unités de 
Transformation (UT) à Niamey, Zinder, Say, Kollo, 
Agadez, Téra et Tillabéry. 

 Suivi des dispositifs de gestion des marchés de demi-
gros (perception des taxes, hygiène et assainissement, 
sécurité et diffusion de l’information) au niveau des MDG 
de Tessaoua, Sabon Machi (Maradi). 

Autres activités : 

 Émissions Radio sur l’agroécologie à travers la radio 
Dar El Salam de Téra.  

AMASSA – Mali 

Formations : 
 

 Atelier de formation sur le concept de Conseil Agricole Orienté sur le 
Marché : 

 1 session du 14 au 15 septembre à Goundam pour 35 participants dont 15 
femmes venues des services techniques et de collectivités. 

 Stratégie de gestion des équipements et des infrastructures. 
1 session du 18 au 19 septembre à Nossombougou pour 50 participants dont 
23 femmes. 

 Coûts de production et fixation des prix. 
1 session du 20 au 21 septembre à Nossombougou pour 50 participants dont 
24 femmes. 

 Accès au financement d’équipements. 
1 session du 20 au 21 septembre à Ségou, sur le montage des dossiers de 
crédit équipement pour 45 participants (9 femmes). 
 

Commercialisation :  
 
Les négociations au niveau des centres de collecte AGRA à Ségou ont porté 
sur 11 contrats de vente de 144 tonnes de mil pour 16 560 000 FCFA, 88 
tonnes de sorgho pour 9 680 000 FCFA et 55 tonnes de niébé pour 19 800 
000 FCFA. Les livraisons sont en cours. À Koutiala, les ventes ont porté sur 
701,433 tonnes pour 7 759 755 FCFA. 

Visites d’échange :  
Une visite d’échange organisée dans le cadre du projet 
HOPE II les 20 et 21 septembre à Koutiala autour des 
démonstrations de mil et de sorgho dans les villages de 
Nampossela et de Sirakélé. Au total, 30 producteurs ont 
pris part à la visite. 
Appui-conseil :  

 Animation, suivi et gestion de la plate forme 
http://mali.simagri.net. 

 Collecte prix sur 60 marchés et animation SENEKELA 
Orange Mali ; 

 Assistance à la production et à la commercialisation 
des produits transformés au niveau des UT ;  

 Accompagnement et établissement des bilans de 
commercialisation ;  

 Plaidoyer sur la diversification alimentaire et 
nutritionnelle ;    

 Suivi de l’approvisionnement des producteurs en 
intrants agricoles dans les zones de Koutiala, 
Koulikoro et Ségou. 

  

  
 

Autres :  

 Organisation d’un atelier sur les conditions et la vision 
de l’acquisition des équipements avec 39 participants 
dont 5 femmes ; les 28 et 29 septembre à Ségou. 

APROSSA – Burkina 

Formations : 
 

 Formation de six membres de l’Union 
Régionale de la boucle du Mouhoun sur 
les techniques de montage d’un projet 
économique, par Agri +. Une session à 
Dédougou du 10 au 20 septembre.  
 

 Restitution de la formation sur les 
thèmes techniques de production de 
maïs (Application d’engrais (urée) et 
buttage) et techniques d’élevage 
améliorés de volaille locale. Deux 
sessions à Massala dans le Mouhoun, du 
02 au 06 septembre 2019 pour 28 
participants dont sept 7 femmes. 

 

Appui-conseil : 
 

 Atelier de restitution de l’étude sur la mise en place du modèle économique pour SIMAgri :  
o Bobo le 29 août 2019, 30 participants dont 4 femmes ;  
o Dédougou, le 30 août 2019, 60 participants dont 6 femmes.  

 Suivi de gestion de la plateforme électronique WEB to SMS SIMAgri du Burkina 
http://www.simagri.net ;  
o Collecte de prix sur 45 marchés suivis par Afrique Verte et le CIRB ; 
o Diffusion des intentions d’achat et de vente des acteurs (producteurs, commerçants, 

transformatrices, exportateurs, etc.), pour une mise en relation. 

 Mise en place de 10 parcelles de démonstration, dans le Centre-Nord, avec la pose de 10 
carrés de rendement. 

 Suivi de l’évolution des plants au niveau des sites de Diomga et Korezeina avec 
l’implication des bénéficiaires et la Direction de l’environnement.  

 Suivi entretien des biodigesteurs construits.  

 Suivi des dossiers de crédit commercialisation sésame et céréales. 

 

http://mali.simagri.net/
http://www.simagri.net/

